
Rassemblement des VIe et VIIe divisions
d'armée

Autor(en): [s.n.]

Objekttyp: Article

Zeitschrift: Revue Militaire Suisse

Band (Jahr): 32 (1887)

Heft 12

Persistenter Link: https://doi.org/10.5169/seals-336709

PDF erstellt am: 07.07.2024

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte an
den Inhalten der Zeitschriften. Die Rechte liegen in der Regel bei den Herausgebern.
Die auf der Plattform e-periodica veröffentlichten Dokumente stehen für nicht-kommerzielle Zwecke in
Lehre und Forschung sowie für die private Nutzung frei zur Verfügung. Einzelne Dateien oder
Ausdrucke aus diesem Angebot können zusammen mit diesen Nutzungsbedingungen und den
korrekten Herkunftsbezeichnungen weitergegeben werden.
Das Veröffentlichen von Bildern in Print- und Online-Publikationen ist nur mit vorheriger Genehmigung
der Rechteinhaber erlaubt. Die systematische Speicherung von Teilen des elektronischen Angebots
auf anderen Servern bedarf ebenfalls des schriftlichen Einverständnisses der Rechteinhaber.

Haftungsausschluss
Alle Angaben erfolgen ohne Gewähr für Vollständigkeit oder Richtigkeit. Es wird keine Haftung
übernommen für Schäden durch die Verwendung von Informationen aus diesem Online-Angebot oder
durch das Fehlen von Informationen. Dies gilt auch für Inhalte Dritter, die über dieses Angebot
zugänglich sind.

Ein Dienst der ETH-Bibliothek
ETH Zürich, Rämistrasse 101, 8092 Zürich, Schweiz, www.library.ethz.ch

http://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-336709


REVUE MILITAIRE SUISSE

HXir Annee. iV 12. 15 Decembre 188.

Rassemblement des VIe et VHe divisions d'armee.

Pour les renseignements sur la composition dötaillöe des etats-
majors et des corps de troupes, les dislocations et autres
pröliminaires indispensables, nous nous en röferons aux documents
publiös dans nos numöros d'aoüt et de septembre ainsi qu'ä la

carte au 100 millieme accompagnant notre numöro de septembre.
Les exeicices de rögiments et de brigades ont eu lieu aux dates

indiquees. Bien qu'ils aient offert maintes occasions d'ötudes d'un
vif interet, nous les laisserons de cötö pour aborder d'emblöe les

manoeuvres de divisions, qui, ä tous egards, onl ötö fort dignes
de Tallention que leur ont vouees les nombreux spectateurs, tant
mililaires que civils, accourus sur les champs de bataille de la

rögion Aadorf-Wäogi-Hagenbuch.
Comme nous ne saurions faire de meilleur röcit de ces trois

interessantes journees des 12, 13 et 14 septembre que celui publiö
par une plume hautement compölente dans la Schweizerische

Militair-Zeitung, nous prendrons la liberlö d'en donner ci-apres
une traduetion, aecompagnee de quelques remarques.

L'ordre de bataille des deux divisions elait le suivant, dit notre
confrere de Bäle:

VP Division.

Commandant: colonel-divisionnaire Bleuler.

Sur la premiere ligne, les brigades d'infanterie XII et XI, colonels

Gessner et Meister, formees des rögiments 24, 23, 22 et 21,
lieut.-col. Brandenberger, Locher, Wild, d'Orelli.

Ces rögiments comprennent de gauche ä droite les bataillons

72 77" 70 69 68 67 66 65 64 63 62 61

Sur la deuxieme ligne,
1. A gaucne, le regiment de dragons VI, lieut.-col. Blumer,

formö des escadrons 18, 17, 16.

2. Au centre et ä droite, la brigade VI d'artillerie, colonel
Bluntschli, formee des regimenls I, II et III, Vogt, d'Orelli et

Rosenmund, composes respectivement des batteries 36, 35, — 34,
33, - 32, 31.
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3. A l'extreme droite, le bataillon de carabiniers 7.

Sur la troisieme ligne,
1. A gauche, le lazareth de campagne VI, major Kreis, compose

des ambulances 29, 28, 27, 26.
2. A droite, la compagnie d'administration VI, major Scherer.

VII8 Division.
Commandant: colonel-divisionnaire Vögeli.

Sur la premiere ligne, les brigades d'infanterie XIV et XIII,
colonels Baumann et Berlinger, composees des regiments 28, 27,
26 et 25, commandes par les lieut.-col. Lämmlin, Hungerbühler,
Schlauer el Challande.

Ces rögiments sont formes respectivement des bataillons

84 83^ 82 81 80" 79" TS TT* V\ TS lk 1$
Sur la deuxieme ligne,
1. A gauche, le regiment de dragons VII, major Markwalder,

forme des escadrons 21, 20, 19.

2. Au centre et ä droite, la brigade d'artillerie VII, colonel
Vogler, composee des rögiments 3, 2,1, Wirth, Heitz et Pestalozzi.

3. A l'extreme droite, le bataillon de carabiniers 7.
Sur la troisieme ligne,
1. A gauche, le bataillon du gönie 7, major Miesch.
2. Au cenlre gauche, le lazareth de campagne VII, major Haff-

ter, forme des ambulances 35, 34, 33, 32.
3. Au cenlre droit, le parc de division VII, major Steger.
4. A l'extreme droite, la compagnie d'administration VII,major

Huber.

Dimanche 11, la VIe division canlonna ä Winterthour et

environs, la VII0 ä Wyl et environs.
Le directeur des manceuvres avait etabli pour les manoeuvres

de division qui devaient commencer le lendemain une « Situation
generale de guerre » comme suit:

1 Une division de l'Ouest a atteint Winterthour. La plus grande
partie de Tarmöe de l'Ouest oecupe la partie inferieure de la
vallöe de la Thour jusque pres de Frauenfeid.

> Une armee de TEst, apres avoir traverse le Rhin sur la ligne
Rheineck-Buchs, s'avance sur la rive gauche du lac de Constance
dans la direction Weinfelden-Frauenfeld. Pour couvrir son flanc
gauche, eile pousse une division (division de TEst) par St-Gall,
et en parlie par Wildhaus jusqu'ä Wyl. »
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Si nous comparons cette idee generale avec la dislocation des

deux divisions, nous voyons que la VIe division doit representer
la division de l'Ouest, el la Vlle celle de TEst. II faut ajouter que
suivant ordre emis par le directeur des manceuvres pour le II
septembre, le II au soir et le lendemain matin, la Vle division
devait placer des avant-postes ä 8 kilom. ä Test de Winterlhour,
sur la ligne Waltenstein (commencant par le sud), Sehnasberg-
Buch-Attikon-Sulz, et la VIle division devait ögalement placer
des avant-postes ä 4 kilom. ouest de Wyl, sur la Murg, des

Oberwangen (commenQant au sud) jusqu'ä Ste-Marguerite. De plus,
de la VII0 division, le bataillon de carabiniers 7 et une batterie
de 4 ä 6 pieces d'artillerie avaient ordre de se trouver le 11 au
soir au quartier-general du directeur des manceuvres ä Frauenfeld

afin d'ötre le lendemain ä sa disposition pour donner au
combat la direction qu'il jugerait apropos.

Les deux ordres aux commandants de division portaient en

post-scriptum :

Armee de TEst: quarlier-general ä Sulgen;
Armee de l'Ouest: quartier-general ä Andelfingen.
Nous devons faire inentioo de ce post-scriptum parce que, dans

celte maniere de faire, le directeur des manceuvres s'est ecarte
de la forme usitee pour la communication de l'idee generale et

a donnö ä cetle communication la forme d'ordres emaoes du
grand quartier-gönöral de Tarmöe.1

Toutefois, avant de nous occuper de ces ordres venant d'un
grand quarlier-gÖDÖral figure, nous croyons ä propos de jeter
encore un rapide coup d'oeil sur le lerrain oü devaient avoir lieu
les manceuvres de division.

Winterthour, le quartier-general de la VP division est, en
droite ligne, ä une distauce de 24 kilom., soit une journöe de
marche de Wyl, le quartier-general de la VIle division. Une bonne
chaussöe relie ces deux poinls entr'eux, et ä egale distance, c'est
ä dire ä 12 kilometres de Tun et de l'autre, se trouve sur cette
chaussee le grand et beau village de Aadorf, sur la Lutzelmurg,
petite riviere qui court du sud au nord et se deverse dans la

Murg. Des Winterthour jusqu'ä environ 3 kilom. de Aadorf, la
route parcourt le fODd d'une etroite et longue vallee encadree

1 Nous ferons remarquer qn'ü y a bien des manieres de formuler les
suppositions ou idees tant generales que speciales qui doivent servir de bases

aux manceuvres, et que l'instruction sur le service de campagne laisse, ä cet
egard, la latitude necessaire. Red.
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des deux cötes d'une suite de collines. A la dite distance de

Aadorf, cette vallee s'ölargit en une plaine d'un kilometre de

largeur, absolument depourvue d'arbres, qui s'etend jusqu'ä
Aadorf et ä la Lutzelmurg; au sud, cette plaine est bornee par la

petite ville de Elgg et le mamelon en partie boise du Haggenberg,
haut de plus de 100 metres, qui s'eleve entre Elgg et Aadorf. A
Test de Aadorf, le terrain s'eleve insensiblement, d'abord ä

döcouvert, puis presque partout boise, et s'abaisse ensuite vers la

Murg, laquelle court dans la direction nord-ouest vers Frauenfeld
et la Thour. De Aadorf, la chaussee monte en droite ligne
jusqu'au point culminant de la hauteur et lä se bifurque. L'un des

bras conduit par dessusleTuttwylerberg ä Münchweilen et Wyl;
l'autre descend par Wängi dans le Murgthal qu'il traverse, puis
il remonte dans la direclion de Weinfelden.

La plaine de Aadorf est bornee au nord par le Schneitberg,
colline couverte de vignobles, sur le flanc nord de laquelle se

trouve le petit village de Hagenbuch, dans une Situation idyllique
entre le Schneitberg au sud, la colline plus petite du Burg au
nord et le cours de la Lutzelmurg ä l'ouest, cours encaisse et
borde de forets. Au pied oriental de la colline du Burg, la roule
de Aadorf-Frauenfeld se croise avec celle de Matzingen-Hagenbuch.

L'ordre que le commandant de la VP division recut le 12 au
matin pour la journee ötait dato du grand quartier-general figure
de Tarmöe de l'Ouest ä Andelfingen, 11 septembre ä 7 heures du
soir et ötait concu en ces termes:

« Nos avant-postes sur le cours införieur de la Murg annoncent

que Tarmöe ennemie s'avance du cötö de Frauenfeld; des

patrouilles d'eclaireurs ennemis sont signalöes de Pfyn et de Frauenfeld.

J'ai l'intention de m'emparer demain des passages de la
Thour pres de Pfyn et de Heschikofen.

» Vous avez l'ordre de vous rendre maitre demain de la ligne
de la Murg dans la direction de Münchweilen.

» La töte de Tinfanterie de Tavant-garde ne doit pas döpasser
la ligne des avant-postes avant 8 heures du matin. »

Ainsi donc, la VP division avait pour le 12 septembre l'ordre
de s'avancer de front avec Tarmee flguree de l'Ouest par Aadorf
sur Wyl et de s'emparer d'abord des passages sur la Murg.

En meme temps, le commandant de la VIP division recevait
du grand quartier-general figure ä Sulgen uu ordre semblable,
mais dans le sens oppose. Cet ordre portait:
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« L'ennemi s'est avance jusqu'ä Winterthour et ä Frauenfeld.
» J'ai l'intention de prendre demain Frauenfeld et de franchir

la ligne de la Murg.
» Vous avez ordre de couvrir mon flanc gauche en marchant

dans la directioo Elgg-Winterthour, et d'attaquer Tennemi oü
vous le trouverez.

» La tele de Tinfanterie de Tavant-garde ne doit pas passer la

Murg avant 7 h. 45 m. du matin. »*
C'est sur la base de ces ordres de la direction des manceuvres,

ordres qui devaient necessairement amener une rencontre, qu'eut
lieu le combat. Nous allons le suivre dans ses trois phases: la
marche en avant, Tattaque et la decision.

a) La marche en avant.

Le commandant de la VP division avait emis pour le 12 un
ordre de marche suivant lequel la division devait se rassembler
le mätin ä Test de Winterthour sur le champ dit « Grüzen. » De

lä, eile devait se metlre en marche, Tavant-garde ä 6 */* heures et
le gros ä 7 '/. heures et suivre la route de la vallee en se dirigeant
par Räterschen sur Aadorf « pour s'emparer de la ligne de la
Murg dans la direction de Münchweüen. »

L'avant-garde, commandee par le colonel-brigadier Gessner, se

composait du rögiment d'infanterie 24, des pionniers de la XIP
brigade d'infanterie, d'une section de guides, du IIT3 rögiment
d'artillerie et de l'ambulance 28. A la töte du gros marchait l'autre
regiment (n° 23) de la XIP brigade d'infanterie, avec les rögiments
d'artillerie II et III; la brigade XI marchait dans le chemin paral»
leie qui suit le cöte nord de la vallee. Le gros ötait protögö sur
ses cötös par le balaillon de carabiniers 6 et le bataillon 63 (du
21e rögiment, brigade XI) dont le premier suivait Ies hauteurs sur
la droite et l'autre celles sur la gauche.

Le regiment de cavalerie avail, ensuite d'ordres speciaux, pris
les devants de bon matin, en eclaireur. II vaut la peine de considerer

d'un peu plus pres son activite.
Une instruction generale ä la cavalerie portait l'ordre suivant:

« Afin de renseigner sur les positions de Tennemi, le commandant
du regiment enverra chaque matin des patrouilles, chaeune sous
la conduite d'un officier, qui devront partir ä 4 heures et avoir

1 Par cetle derniere prescription on voit que, contrairement ä ce qui avait
ete annonce, la Direction des manceuvres a reconnu la necessite de fixer des
lignes de demarcation entre les belligerants. Red.
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passe avant le lever du jour la ligne des avant-postes ennemis.
Ces patrouilles seront composees d'un officier et de 2 cavaliers
choisis par escadron. Les rapports de ces patrouilles seront faits
directement aux commandants d'avant-garde ou d'avant-postes
et au colonel-divisionnaire. »

A cet ordre gönöral ötail venu s'ajouter l'ordre special donnö

par le divisionnaire le 11 au soir au commandanl du regiment:
« Vous devez vous avancer rapidement avec toul le regiment en

eclaireur par Hagenbuch, Aadorf, Dänikon, dans la direction de

Münchweilen et vous assurer des passages sur la Lutzelmurg.
Döpart ä 6 h. du matin de la place du rendez-vous pres d'Ober-
Winterthour. Les messagers me trouveront sur la route WiDter-
Ihour-Elgg-Aadorf. — Le commandant de la division. »

Le 12, ä 4 heures du malin, le commandant du regiment de

cavalerie envoya trois patrouilles, chaeune sous la conduite d'un
officier, savoir:

La premiere, ä gauche, par Hagenbuch-Aawangen-Matzingen-
Münchweilen ;

La seconde, au centre, par Aadorf-Tuttwyl sur Münchweilen ;

La troisieme, ä droite, par Aadorf-Dänikon-lffwyl ä Münchweilen.

Le regiment partit ä 6 heures de Winterlhour, savoir l'escadron
16 par Wiesendangen-HageDbuch-Aawangen-Matzingen « pour
surveiller les passages de la Murg» ; le gros (escadrons 17 et 18),
sous les ordres du chef du regiment, se rendit ä Aadorf en
suivant la'route de la vallee par Räterschen. A Aadorf, le commandant

du regiment fit faire halte ä l'escadron 18, au chef duquel
il donna Tinstruction suivante: « Vous ferez occuper par deux
sections mises ä pied le passage sur la Lutzelmurg; vous enverrez
une patrouille d'observation ä Dänikon et une autre sur la tour
de l'eglise ä Aadorf; la troisieme section restera ä cheval avecla
colonne de chevaux. »

L'escadron 17 se mit en marche. Döjä en deca du pont de

Aadorf le commandant du regiment fut avise qu'un escadron
ennemi cc ötait poste de l'autre cötö de Aadorf. » < Escadron contre
escadron » pense le commandant du regiment, et il donne au n°
17 l'ordre d'avancer. II est 7 V3 heures.

On le voit, dans un instant, les deux escadrons vont fondre Tun

sur l'autre. Nous avons donc sujet de nous demander comment
l'escadron ennemi etait venu jusque lä et ce qu'il voulait.

Le commandanl de la VJP division avait aussi publie pour le
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12 un ordre de marche commencant ainsi: « La division
marchera en avant dans l'ordre suivant; une avant-garde de cavalerie
libre de ses mouvements, une avant-garde et un gros, ce dernier
divise en colonne de droite et colonne de gauche. » L'avant-garde
de cavalerie devait se composer des escadrons 19 et 20; Tavant-
garde, sousle commandant du colonel-brigadier Berlinger, devait
ötre formee du regiment d'iDfanterie 25, un dötachement de guides,

de l'escadron 21, du regiment d'artillerie II, de la compagnie
de sapeurs et de l'ambulance 33 ; enfin le gros devait comprendre
toutes les autres troupes de la division, partagöes en 2 colonnes,
savoir: une colonne de gauche, formöe de la brigade cTinfanterie
XIV, du regiment d'artillerie III, du gros du bataillon du gönie
et d'une ambulance; puis une colonne de droite, sous les ordres
du brigadier d'artillerie Vogler, comprenant le regiment d'infanterie

26 et le rögiment d'artillerie I.
L'ordre de marche de division determinait dans les termes

suivants la maniere dont la marche en avant devait ötre effectuee:
« L'avant-garde de cavalerie fait le service d'öclaireur selon sa

propre initiative, d'apres les ordres de son commandant. Elle ne
doit pas franchir la Lutzelmurg avant 8 h. du matin.

La töte de Tavant-garde franchira la Murg ä 7 h. 45. Sou gros
marchera sur Aadorf par Ober-Tuttwyl. Elle dirigera ses dötachements

ä droite sur Wittenwyl et ä gauche sur Guntershausen.
Elle a pour mission de se mettre aussitöt que possible en possession

du Haggenberg. »

« Le gros marchera des MunchweileD sur les deux routes par
Tuttwyl et Wängi contre Aadorf. Lä, le commandant lui donnera
des ordres detailles.

» Les deux colonnes ne passeront la Lutzelmurg que sur mon
ordre expres. »'

A 6 7« heures, le regiment de cavalerie (moins l'escadron 21)
partit de son rendez-vous ä Test de Münchweilen, et ä 7 h. 45 m.
la töte de Tavant-garde de la division passa aussi le pont sur la
Murg pres de Münchweilen, bientöt suivi du gros. Celui-ci se

partagea aussitöt apres en deux colonnes, comme il etait prövu,
l'une devant se diriger sur Ober-Tuttwyl et l'autre sur Wängi.

Si nous considerons de nouveau le mouvement en avanl de la

cavalerie, nous voyons que les dispositions prises concernant cette
arme difförent sur deux points de celles prises par la VP division :

1° seulement deux escadrons (nos 19 et 20) furent places sous les

1 Meme remarque qu'ä la page 521 ci-dessus. Red.
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ordres du commandant du regiment; 2° les patrouilles de cavalerie

ne devaient pas passer la Lutzelmurg avant 8 heures.
Nous pensons, avec le commandant du regiment, que le

Service d'eclaireur de la division devait souffrir de ces dispositions.
D'une part, la cavalerie chargee de ce service ne peut jamais etre
trop forte et, en cas de besoin, la compagnie de guides doit elre
mise de röquisilion. D'autre part, le divisionnaire ne peut jamais
etre informe trop tot des mouvements et de la Situation de
Tennemi.

Cet ordre de ne franchir la Lutzelmurg qu'ä 8 heures du matin
ne tarda pas ä manifester ses fächeux effets, car les patrouilles de
cavalerie de la VP division tomberent sur les avant-postes de la
VIP dejä longtemps avant que celle-ci se mit en mouvement; et
dans le voisinage de Wyl, ces patrouilles prirent ä un messager
en velocipede l'ordre de la VII0 division, ensorte que le
commandant de la VP fut de tres bonne heure instruit des disposilions
et intentions de la division adverse. Dans celte derniere, au
contraire, les avis sur ia marche de la VI0 division ne parvinrcnt
qu'apres 9 heures au commandant de la VIle division, c'est-ä-dire
dans un temps oü ces avis ne pouvaient plus avoir grande valeur.

Retournons maintenant au rögiment de dragons 7 (escadrons
19 et 20). II avait, avons-nous dit, l'ordre de marcher comme
avant-garde de cavalerie de la VIP division par Elgg dans la
direction de Winterthour, de surveiller la marche des corps ennemis,

et d'empöcher le plus possible leurs öclaireurs. Le commandant

du rögiment fit partir d'abord du rendez-vous ä Test de

Münchweilen 4 patrouilles composees chaeune d'un officier et de
3 hommes et laissees ä leur initiative:

La lre (ä gauche), par Bichelsee-Turbenthal sur Winterthour);
La 2e et la 3" (au milieu), l'une par Dänikon sur Aadorf, et

l'autre par Ober-Tultwyl-Aadorf contre Winterlhour;
La 4e (ä droite), par Wängi-Malzingen-Wiesendangen contre

Winterthour.
Ensuite, le commandant du rögiment forma de l'escadron 19

deux escadrons, et ainsi avec son regiment normal improvise se

mit au trot sur la route par Ober-Tuttwyl. Lorsqu'il s'approcha
de Aadorf, la patrouille de süretö annonca que « la cavalerie
ennemie passait ä Aadorf. »

Nous en arrivons maintenant au point oü nous en etions restes
dans le röcit de la marche de la VT division. Ainsi que nous le

savons dejä, « la cavalerie ennemie » c'ötait l'escadron 17. Dans la
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rencontre des deux corps de cavalerie dont Tun comprenait deux
escadrons et Tauire un seul, un malentendu joua un grand röle.
Nous racontons Taffaire en dötail comme exemple de l'influence
de « Sa Majestö le hasard » dans les evenements militaires.

II nous a ötö rapportö que, sur l'avis qui lui ötait donne de la

presence au delä de Aadorf d'un escadron ennemi, le commandant
du rögiment de dragons 6 lanca l'escadron 17 directement ä

travers le village; il n'avait pas lieu de penser que son escadron
valüt moins que celui de Tennemi. Mais bientöt un nouveau message

lui apprit que c'ötait un regiment entier qui se Irouvait
dans le voisinage et non pas seulement un escadron. II envoya
alors l'ordre ä l'escadron de revenir derriere la Lutzelmurg, mais
voulüt s'assurer iui-möme du fail annonce par le dil message. Le
chef de l'escadron 17 commanda sans doute: c Volte-face et en

arriere, > mais, dans son ardeur, il suivit de sa personne le colonel
du regiment, et l'escadron prit ä sa suite la möme direction.

Lorsque le commandant du rögiment 7 apergut Tennemi, « il
tourna ä gauche avec deux escadrons et atlaqua l'escadron
ennemi. » Par ordre du jury, ce dernier dut se retirer derriere
Aadorf et fut mis pour une demi-heure hors de comoat.

Le regiment de dragons 7 avait des lors devant soi ä Aadorf
seulement l'escadron 18 dont une partie avait mis pied ä terre
en vue de la fusillade, et Ton avait lieu de penser qu'il en viendrait

facilement ä bout. Mais le commandant du regiment renonca
ä poursuivre cet avantage (probablement, pensons-nous, parce
que cela aurait necessite uu combat pour le passage de la Lutzelmurg,

et que Thorloge de la tour de l'eglise de Aadorf n'avait
pas encore sonne 8 heures) et conduisit le regiment le long de la
rive droite de la Lutzelmurg jusque vis-ä-vis de Egg, ä 1 7* kilom.
au nord de Aadorf. Lä, par des chemins extremement difficiles,
oü il fallait marcher ä la file, le corps passa la Lutzelmurg sans

etre inquietö par la cavalerie ennemie. Cela prit plus d'une demi-
heure, au bout de laquelle aussi l'escadron 17 fut degagö du ban
qui pesait sur lui. Le chef du regiment lui donna l'ordre de

t s'avancer contre le regiment de cavalerie ennemi, de Tattirer
hors de Aadorf, et si possible de tenir assez longtemps pour que
Tinfanterie de la VP division puisse arriver.» L'escadron 17 se mit
en devoir d'executer cet ordre ponctuellement, « mais il fut altaque,

poursuivi et mis pour la seconde fois hors de combat. >

Le regiment 7 de cavalerie se trouva ä ce moment en face de

Tavant-garde de Tinfanterie de la VP division qui arrivait; recon-
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naissant qu'il n'etait pas possible de pousser en avant, il fit volte-
face et se mit ä Texeeulion d'un nouveau plan, dont il sera dit
quelques mots un peu plus loin.

b) L'attaque.

Vers 9 heures, la töte de Tavant-garde de la VP division etait
arrivee ä Elgg, et celle de la VIP pres de Wittershausen (sur la

route entre Ober-Tultwyl et Aadorf).
Pour ce qui concerne la VIT3 division, le bataillon 73 avait ötö

envoye, conformement ä l'ordre de division, une moitie (2
compagnies) comme süretö ä droite par Matzingen sur Aawangen, et
l'autre moitie (2 compagnies) comme süretö ä gauche par Eschli-
kon-Guntershausen. Comme compensation pour ce bataillon, on
donna au commandant de Tavant-garde le bataillon 79 du
rögiment 27 appartenant ä l'autre brigade. L'avant-garde se composait

ainsi des bataillons 74, 75 et 79, et du regiment II d'artillerie.
Comme nous l'avons dit plus haut, cette avanl-garde avait l'ordre

d'occuper aussitöt que possible le Haggenberg. Avec raison,
le commandant de Tavant-garde de la VP division avait aussi la

meme intention. II fallait ögalement s'emparer du village de
Aadorf. Des 9 heures, l'effort de chacun des deux adversaires tend
donc ä se rendre maitre du Haggenberg et de Aadorf.

Le bataillon 74 entre le premier dans ce village, et en combattant

contre l'escadron 18 qui est ä pied; il penetre jusqu'ä la
lisiere occidentale, tandis que le bataillon 75 prend une position
de röserve et que le rögiment d'artillerie se prepare ä faire feu.

D'autre part, ä la demande instante du commandant du
rögiment 6 de cavalerie, le bataillon 72 arrive de Elgg, entre ä Aadorf,
degage l'escadron 18 et repousse le bataillon 74 ä la lisiere Orientale

du village.
Pendant ce temps, la lutte eclatait plus vive encore sur le

Haggenberg. Le bataillon 79 avait ötö dirige sur cette colline et avait
reussi ä en atteindre le sommet. Bientöt apres, le demi-bataillon
73, arrivant de Dänikon, vinl se placer ä sa gauche. Mais ä ce

moment, sur l'autre cöte du mamelon, le gros de Tavant-garde de la
VIe division ötait en marche de Elgg sur Oberhof. C'ötaient les
bataillons 70 et 71 et le regiment III d'artillerie, troupes auxquelles
se joignit bientöt le bataillon de carabiniers 6, qui jusque lä avait
marche sur le flanc droit de la division. Devant ces forces, le
balaillon 79 et le demi-bataillon 73 de la VII6 division durent
abandonner leur prise de possession de la colline du Haggenberg.
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L'artillerie de Tavant-garde de la VP division prit position sur
la hauteur, de maniere ä etre adossee de deux cötös ä la foröt;
celle-ci fut oecupöe par Tinfanterie. De sa position, Tartillerie
commandait non seulement le flanc oriental du mamelon, mais
aussi toule la plaine au sud de Aadorf par laquelle devait arriver
le gros de Tennemi.

Ces engagements pröliminaires n'eurent toutefois pas une
grande influence.sur le rösultat final de la lutte; le coup decisif
fut donnö par les dispositions prises de chaque cöle pour le gros.

Ainsi que nous le savons dejä, le gros de la VIP division fut, des

!e commencement des Operations de la journee, c'est-ä-dire apres
le passage du pont de Münchweilen, partage en deux colonnes
dont la plus petite, formee d'un regiment combine, devait passer
par Wängi, el dont la plus forte, commandee par le divisionnaire
lui-möme, devait marcher en avant par Ober-Tuttwyl. II ötait
entendu que les deux colonnes se reuniraient entre cette derniere
localite et Aadorf, pour agir ensuite ensemble.

Lorsque la colonne principale fut parvenue ä la descente de la
hauteur de Ober-Tuttwyl, le divisionnaire envoya aussitöt les
bataillons 81 et 80 du rögiment 27 rejoindre au Haggenberg le 3e

bataillon (79) de ce regiment, qui y ötait engage, comme nous
l'avons vu ci-dessus, contre Tavant-garde de Ia VP division; les
trois bataillons reunis devaient s'emparer complötement du
mamelon et, par lä, rendre possible ä la division de continuer si marche

sur Elgg. Le regiment III d'artillerie prit position ä Test de

Dänikon et dirigea son feu contre Tartillerie ennemie sur le
Haggenberg. On lui donna pour se couvrir le bataillon 83 du
rögiment 28, tandis que les deux autres bataillons de ce regiment
furent placös provisoirement, comme reserve de la division, au
nord de lä, sur la route conduisant ä Aadorf,

La colonne de droite du gros, commandee par le brigadier
d'artillerie Vogler, avait passe Wängi, lorsqu'un message de la

cavalerie lui apprit que plusieurs bataillons ennemis (probablement

une brigade entiere) ötait en marche par Hagstall sur Aa-
wangen. Le colonel-brigadier Vogler quitta alors la route de

Aadorf et se dirigea directement sur Aawangen. Celte direclion,
la mömequ'avait prise auparavant le demi-bataillon 73, cooduisit
son regiment combine d'abord ä Wittenwyl.

Le colonel-brigadier informa aussilöt le divisionnaire de cette
deviation du chemin primitivement fixe, et en möme temps
demanda du renfort.
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Le divisionnaire acceda ä cette demande et envoya au commandant

de la colonne de droite, pour le soulenir, les bataillons 82
et 84, lesquels se mirent immediatement en marche du cötö de

Wittenwyl.
C'etait un peu apres 11 heures. A ce moment, la VIP division

tout entiere etait engagee, mais en deux corps complelement
söpares Tun de l'autre, savoir Tun pres de Wittenwyl, qui comprenait

5 72 bataillons et 2 batteries, et l'autre, pres de Aadorf et

du Haggenberg, qui comprenait 6 72 bataillons et 4 balteries. Entre
les deux, deux montagnes arrondies couvertes de forets qui inter-
ceptaient la vue et empechaient toute communautö d'aetion. II y
avait bien 3 kilom. en droite ligne entre les deux ailes extremes
des deux corps, et, ce qui etait le pire, c'est que döjä la division
avait donnö sa derniere reserve.

II est ä peine necessaire de dire que cette Situation etait pleine
de dangers. D'un autre cöte, on peut se demander si le divisionnaire,

sur Tannonce que son flanc droit, ä Aawangen, ötait
menace par des troupes ennemies presumees de la force d'une
brigade, pouvait negliger cette menace. N'ötait-il pas plutöt, en quelque

sorte, force d'opposer ä ce danger des forces equivalentes
La large extension donnee ä son front, ainsi que l'emploi de ses

reserves, n'etaient-ils pas les consöquences naturelles et nöcessaires
de la Situation La question est discutable. Le divisionnaire aurait
pu tout aussi bien refuser nettement au commandant de la colonne
de droite le renfort qu'il demandait. II y a plus, il pouvait lui
infliger un bläme d'avoir, de sa propre initiative, devie de la
direction prescrite, et puisqu'il etait ä Wittenwyl, lui ordonner de

tenir bon conlre Tennemi et de lui envoyer par la route de Aadorf,
pour etre reunies au gros, toutes les forces qui ne lui etaient pas
indispensables. Apres cela, le divisionnaire devait se jeter avec
toute Timpötuosite possible sur Tennemi ä Aadorf et au Haggenberg,

profitant ainsi de sa superiorite numerique du moment
pour lui infliger une defaite. Avait-il repousse Tennemi de Aadorf
et du Haggenberg, Tavait-il force ä se retirer sur Elgg? alors la

brigade ennemie qui avait tente de tourner la VIP division par
Wittenwyl, ne pouvait plus guere nuire; il ne lui restait rien
d'autre ä faire qu'ä battre en retraite rapidement, et on aurait pu
lui appliquer le proverbe: « qui tourne est lui-meme tourne.» '

1 En resume tout ce qui concerne ces fameux « mouvements tournants » et
les lignes de demarcation sur les flancs parait rester encore trop dans lo
vague, quoique cc ne puisse etre affaire de fantaisie dans des manceuvres de
paix. Red.
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Vers 10 heures, la töte du gros de la VP division entra ä Elgg.
Le divisionnaire avait le plus haut interet ä demeurer maitre du
Haggenberg, car c'etait une condition necessaire pour pouvoir
operer le passage de la Lutzelmurg. Mais le sommet de ce
mamelon ne presente qu'une surface reslreinte ensorte qu'il n'etait
pas possible d'y placer d'autres troupes que Tavant-garde qui Toc-

cupait döjä. Le gros devait, par consequent, avancer vers la
Lutzelmurg en passant soit au nord soit au sud du Haggenberg. Si
Ton passait au sud, on menaQait la ligne de relraite de Tennemi
et ia sienne propre ötait menacee dans la möme mesure; la division

demeurait toutefois ötroilement concentree. Si Ton passait au
nord du mamelon, cela ne pouvait en aucun cas se faire par la
plaine, car, ä ce moment, la division n'etait pas encore tellement
maitresse du village de Aadorf qu'un retour offensif de Tennemi
ne füt pas ä eraindre, et qu'il ne püt s'en suivre sur Ia plaine une
attaque qui coüterait beaucoup d'hommes. Par conlre, on pouvait
diriger tout le gros sur Aadorf en lui faisant longer le pied nord
du Haggenberg, ou bien seulement une partie et conduire l'autre
le long de la limite nord de la plaine par Hagstall sur Elgg-Wit-
tenwyl. Mais vu son eloignement, cette derniere manoeuvre avail
trop Tair de tendre ä tourner Tennemi, ce qui, dans ce cas, aurait
eu Tinconvenient que ce dernier pouvait s'en apercevoir trop tot
,et de loin.

Le commandant de la VI6 division se decida ä faire placer le

gros au nord du Haggenberg. II prit les trois dispositions
suivantes :

Les deux regiments d'arlillerie du gros furent envoyes rejoindre
le regiment d'artillerie de Tavant-garde sur le Haggenberg, mais
une seule batterie put y trouver place, ensorte que le rögiment II
d'artillerie redesceDdit la colline et se rendit sur la route de Elgg
ä Aadorf. Le regiment d'infanterie 23 avait döjä ete dirige sur la
meme roule avec ordre de prendre position comme reserve
generale derriere Aadorf.

Par contre, la XP brigade fut envoyöe de la gare de Elgg sur
Hagstall avec mission de tourner Taile droite de Tennemi et de
la eulbuter. La töte de la brigade arrivait ä Aawaogen lorsqu'elle
recut du divisionnaire l'ordre de diriger immediatement deux
bataillons en arriere contre Aadorf. Le colonel-brigadier fit partir
aussitöt les bataillons 61 et 62 du regiment 21 dans Ia direction
indiquee, et avec les trois bataillons du regiment 22 qui lui
restaient, il traversa la Lutzelmurg pres d'Aawangen. Lä il trouva
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un renfort extremement desire dans le bataillon 63 (du regiment
21) qui, Ton s'en souvient, avait aecompagne la colonne de marche

de la division comme corps de flanc gauche. Dans sa marche
de Aawangen sur Witlenwyl, la brigade fut arretee, un peu au
nord de Weyern, par une position ennemie qui, il est vrai, se

composait seulement du demi-bataillon 73, mais dirigeait sur les
4 bataillons un feu violent. La brigade fut bien forcee d'y
repondre; mais bientöt survint le regiment combine du brigadier
d'artillerie Vogler, devant les forces superieures duquel la
brigade se retira sur Wittenwyl.

Nous voyons que, entre 11 heures et midi, la VI0 division aussi,
presente un front de plus de 3 kilom. d'etendue et est parlagee
en deux corps complötement söpares l'un de l'aulre. II est vrai
que sa droite comprend 9 bataillons et 6 batteries, c'est-ä-dire la

plus grande partie de la division.

c) La döcision.

La decision est prononcee proprement par le rapport des forces
qui se trouvaient sur le champ de bataille vers midi. Aux 9

bataillons et 6 batteries de la VP division postees pres de Aadorf-
Haggenberg, la VIP division n'avait ä opposer que 6 V2 balaillons

et 4 batleries.
Cependant, la victoire fut, pendant une heure encore, plus ou

moins violemment disputee.
D'abord, avant midi, un assaut fut livre par le regiment 27 du

corps de TEst, assiste du demi-bataillon 73 et d'une partie du
bataillon 74, sur la position du Haggenberg occupee par Tavant-
garde de la VP division. Les dits bataillons avaient mis ä profit
les ondulations du terrain pour s'approcher lentement et se

pröparer ä faire feu, puis, ä 11 h. 35 m., le signal de l'assaut leur fut
donnö. L'assaut fut exöcutö avec elan, mais il echoua complötement

sous ie feu rapide tire ä courte distance par les 14 pieces

qui occupaient la hauteur, et sous le feu tire de flanc par Tinfanterie

postöe des deux cötös sur la lisiere de la foret.
Le regiment 27 avec le demi-bataillon 73 et la partie

mentionnöe du bataillon 74 durent se retirer derriere la Lutzelmurg,
ce qu'ils firent avec methode et en bon ordre entre Dänikon et
Aadorf. Ils prirent de nouveau position de l'autre cötö de la

Murg, au sud de la route Aadorf-WittershauseD, oü Ie bataillon
83 vint les rejoindre.

Le regiment III d'artillerie, que ce bataillon avait eu jusque lä
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mission de couvrir, avait ete place ä cöte de l'autre regiment
d'artillerie ä Test de Aadorf et droit au nord de la chaussee. C'est
lä que le combat fut le plus vif. II n'y avait ä Test de Aadorf
d'autre infanterie que le bataillon 75 et une partie du 74. II fut
par consequent facile ä Tennemi, vu sa superiorite numörique,
de Tenfoncer. Le regiment de röserve de la VIe division (regiment
23) traversa Aadorf et se reunit ä Test du village avec les bataillons

61 et 62 qui avaient ötö envoyes lä par la XP brigade. Le

rögiment II d'arlillerie traversa aussi le village et ouvrit son feu
dans une position prise ä la lisiere Orientale, tandis que, dans le

meme temps, les 4 batteries postees sur le Haggenberg envoyaient
leurs decharges dans les rangs ennemis. Le demi-cercie de fer se

rötrecit toujours davantage autour des 6 V2 balaillons et des 4
batteries de Ia VIF division. Enfin l'assaut leur fut donne, et les

troupes de la VIP division se retirerent ä la faveur d'une pause
ordonnee par le jury, dans une nouvelle posilion entre Witters-
hausen et Scheur. Ainsi finit le combat ä 1 h. 15 m.

Pendant ce temps, les deux corps detaches qui se trouvaient en

presence sur la partie nord du champ de bataille avaient lutte et

l'avantage s'ötait döclare tantöt pour Tun tantöt pour l'autre.
Lorsque le commandant de la XI» brigade d'infanterie eut,avec

ses 4 balaillons, chasse le demi-bataillon 73 de sa position au
nord de Weyern, il marcha ä travers champ libre ä Tattaque des

Iroupes du colonel d'artillerie Vogler. Celui-ci avait pris position
ä l'ouest de Wittenwyl et repoussa Tattaque. Alors le commandant
de la XP brigade prit position le long d'une colline, ä l'ouest de

Weyern.
Pendant ce temps, l'arrivee des bataillons 82 et 84 du regiment

28 apportait du renfort au colonel Vogler. Le commandant de la

XIV8 brigade d'infanterie, qui les avait amenes, prit le supreme
commandement. II conduisit les 5 V2 bataillons et les 2 batteries ä

Tattaque contre les posilions de Tennemi, mais le feu rapide de

celui-ci les forca de reculer.
La Situation des 4 bataillons de la XP brigade elait neanmoins

peu enviable, et ce fut avec bonheur qu'ils virent arriver du renfort

que leur envoyait le directeur des manceuvres, savoir des

troupes reservees ä sa disposition, le bataillon 7 de carabiniers et

la batterie combinee prise de la VIP division.
Du reste on n'arriva pas, sur cette partie du champ de bataille,

ä un resultat positif.
Par decision du directeur des manceuvres, dans la crilique qui
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fut tenue entre 2 et 3 heures, la VIP division devait se retirer
derriere la Murg- et le champ de bataille appartenait ä la VP
division.

Nous avons ä ajouter quelques mots encore concernant l'activite
de la cavalerie pendant le combat.

Nous avons entendu dire qu'apres avoir rencontre pres de

Elgg Tavant gardeennemie et en avoir ete repousse, le
commandant du regiment 7 de dragons coucut un nouveau plan,
savoir de tourner la VP division. Celte Operation devait avoir
pour effet d'abord d'agir sur les communicalions de cette divisi-
sion avec ses derrieres, de fournir l'occasion d'attaquer les

dötachements, de les mettre en deroute, et enfin d'appuyer avec vigueur
une attaque generale operee par la VIT division.

II voulait operer ce mouvement par Hagenbuch et Ober-
Schneit. Mais la presence d'infanterie ennemie ä Hagenbuch le
forca ä chevaucher par Aawangen-Matzingen au nord de Hagen-
buch. II elait midi lorsque le regiment descendit par de mauvais
chemins pres d'EIgg, dans la plaine. II conduisit le rögiment, en
formation de manceuvre, enlre ies chainons möridionaux du
Schneilberg et le chemin de fer, ä Aadorf, oü le combat paraissait
etre le plus chaud. En passant, il s'empara d'un lazareth de

campagne et d'un train de brigade de la VP division places sur la

route Elgg-Aadorf. A Aadorf möme il passa devaDt une ligne de

irains de la VP division, et se dirigeait vers le regiment II d'artillerie

place ä TEst de Aadorf. A ce moment, la trompette donna le

signal de lafin du combat.

Apres Tattaque de la VP division, le commandanl du regiment
6 de cavalerie se rendit, avec les escadrons 17 et 18 ä Aawaugen,
et lä tira ä lui l'escadron 16 qui jusqu'ä cetle b^ure ava:t
manceuvre entre Aawangen et Matzingen. Le commandant du
regiment lui fit ensuite passer la Lutzelmurg pres d'EIgg, puis,
longeant le bord de la foröt, il tenta une attaque contre le regiment
II d'artillerie posle ä I'orient de Aadorf, mais il fut recu par une
teile gröle de projectiles qu'il se retira en häte.

Le regiment se rendit alors par Weyern sur le flanc gauche de

la brigade XI d'infanterie et, ä la faveur d'un pelit bois, surprit
par derriere Tinfanterie ennemie, laquelle se retira aussitöt vers
Wittenwyl oü etait döjä son artillerie. Enfin le regiment de cavalerie

alla se placer sur le flanc droit des positions de Tennemi

qu'il inquieta continuellement jusqu'ä la fin du combat.
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Le combat sur la Murg le 13 septembre.

Comme nous l'avons vu, le resultat du combat du 12 fut que
Ia VIP division dut se retirer derriere la Murg, et que la VP division

prit possession des deux rives de la Lutzelmurg.
Suivant les nouveaux ordres d'armee donnes immediatement

apres la critique par le directeur des manoeuvres, la VIP division
dut etablir ses cantonnements des Buswyl ä Stettfurt et placer des

avant postes sur la rive droite de la Murg. Buswyl se trouve ä 3

kil. sud-ouest de Wyl, et Stettfurt ä 5 kilom. sud-est de Frauenfeld.

Ces deux points fronlieres du district du cantonnement sonl
eloignes Tun de l'autre, en ligne droite, de 10 kilom. L'ordre venu
de Sulgen, grand quartier-general figure de Tarmee de TEst, ötait
codqu en ces termes :

« L'ennemi s'est emparö du passage de la Thour pres de Pfyn,
mais il ne lui a pas etö possible de pousser plus loin. Avec Taide
de renforts qui me sont arrivös, je reprendrai demain l'offensive.
Vous avez l'ordre de proteger mon flanc gauche eo prenant position

entre la Lauche et la Murg. Celte position doit ötre fortifiee
et occupee ä 7 7« heures dn matin. »

Le commandant de la VIP division donna alors en häte ses

ordres pour !a nouvelle dislocation de sa division et transporla
son quartier-gönöral ä Affeltrangen.

De Affeltrangen, trois routes rayonnent vers la Murg. Celle du
nord conduit ä .Malzingen par Stettfurt. Le rögiment 25 d'infanterie
fut cantonne le long de cette route, avec etat-major ä MalzingeD.
Celle du milieu va ä Wängi par Anetswyl. On y cantonaa le 26e

rögiment d'infanterie avec ötat-major ä Wängi. Enfin celle au sud
conduit par Ste-Marguerite äMunehweilen; ces deux localitös etles
villages de Trungen el de Bronschhofen, situes plus ä I'orient,
furent designes pour le cantonnement du 27e regiment d'infanterie.

avec quartier-gönöral ä MÜDchweilen. Münchweilen, Wängi,
et Malzingen sont situes sur la Murg. L'etat-major de la XIIP
brigade fut löge ä Matzingen et celui de laXlVe ä Münchweilen. Le
bataillon de carabiniers fut cantonnö ä l'extröme aile gauche,
savoir ä Sirnach. Le regiment 28 d'infanterie ful envoye comme
reserve dans les localites situees au sud de Affeltrangen, le long
de la route qui va de lä ä Wyl. La cavalerie et Tartillerie furent
dispersees dans les cantonnements de Tinfanterie ; eofin les autres
troupes, savoir le parc de division, la compagnie d'administration

35
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le lazareth et le gros du bataillon du gönie vinrenl ä Wyl, oü une

partie d'enlr'elles etait dejä la veille.
Vu l'etendue de celte dislocation, on avait ordoone, cela va de

soi, que le service de garde se ferait par rögiment.
Nous avons dit que la dislocation etait « etendue ». Cela etait

prevu dans l'ordre d'armee du directeur des manceuvres et etait

necessite par les exigences du service de paix. Mais comme nous

nous sommes propose d'avoir toujours en vue la Situation de

guerre, il y a lieu de rappeler ici que Tennemi etant si prös, il
aurait fallu, il va sans dire, disloquer la division sur un espace

beaucoup plus restreint. La possibilite de cantonner les troupes

etant admise, apres que le commandant de la division avait transporte

son quartier-general ä Affellrangen, puis annonce l'intention

d'abandonner sa ligne de retraite sur Wyl et de prendre poursa
base Weinfelden ou Bürglen, la division aurait du, en cas de

guerre, etre logee ä Affeitrangen, Lommis et Tobel, avec

detachements d'avant-postes sur la Murg, des Matzingen jusqu'ä Ste-

Marguerite.
C'est par la möme raison que Tadministration et le train ont pu

etre laisses ä Wyl; en cas de guerre, iis auraient du etre envoyes
ä Weinfelden ou ä Bürglen, c'esl-ä-dire derriere la Thour, parce

qu'ä Wyl, sur Texlreme aile gauche de Tarmee, ils etaient trop

exposes.
Par contre, nous ne pouvons pas trouver la raison pour

laquelle les etats-majors de brigade et de regiment ont ete cantonnes

si loin et en avant, ä Matzingen, Wängi et Münchweilen. A notre

avis, ils auraient du etre places dans des localites beaucoup plus

en arriere.
L'ordre doDne apres la critique du 12 septembre, du grand

qaartier-general de l'armee de l'Ouest, ä Andelfingen, au commandant

de la VP division, etait ainsi codqu :

« Je me suis rendu maitre du passage de la Thour pres de

Pfyn, mais vu la vigoureuse resislance de Tennemi, il ne m'a pas

ete possible d'aller plus loin. Des renforts m'etant arrivös, j'ai
l'intention de reprendre Toffensive. La VP division est chargee de

chercher ä rencontrer la division ennemie qu'elle a rejetee hier

en arr$re et de la mettre en deroute. »

L'ordre indiquait ensuite les cantonnements que devait prendre

la VP division, savoir autour d'Aadorf, dans le rayon entre Elgg

ä l'ouest, Bichelsee au sud, Tuttwyl ä Test et Aawangen au nord.

L'ordre ajoutait que ies avant-posles ne devaient pas passer Ia
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Murg. Pour la marche en avant du lendemain, il etait prescrit
que la töte de Tinfanterie de Tavant-garde ne devait pas passer la
ligne des avant-postes avant 8 h. du matin.

On verra, en jelant un coup d'ceil sur la carle, que cette
dislocation etait aussi tres eleadue. D'EIgg ä Tuttwyl, il y a 6 kilom.
el de Bichelsee ä Aawangen 7 kilom.

Le commandant de la division prit son quartier gönerai ä Aadorf,
cantonna la XIP brigade avec le gros de Tartillerie et de la
cavalerie ä Aadorf et Elgg, le regiment 21 d'infanterie dans les
localites au sud-est de Aadorf, avec Tötat-major de la brigade ä

Dänikon, et envoya le regiment 22 aux avant-postes. La compagnie

d'administration demeura ä Winterlhour, et les autres
administrations et trains furent loges en arriere des cantonnements
des troupes.

Les avant-postes allerent occuper leurs positions ä neuf heures
du soir. A Taile droite ä Test de Tuttwyl, ä cheval sur la Chaussee,

etait le bataillon 66; ä Taile gauche, ä Test de Wittenwyl,
etait le bataillon 64, et au cenlre, sur la route, ä mi-chemin entre
Aadorf et Wängi, pres de Breiten, se trouvait le bataillon 65.

Les cantonnements les plus rapproches de la ligne des avant-
postes etaient celui du bataillon 67 ä Weyern-Wittenwyl, et du
bataillon 63 ä Ober et Ünter-Tutlwyl.

Vu Ia grande proximite des cantonnements des corps adversaires

et de leurs avant postes, ainsi que leur grande etendue, on
peut se demander s'il n'eüt pas ete plus pratique d'etablir, comme
l'avait fait la VIP division, deux ou trois commandements d'avant-
postes au lieu d'un seul.

De petites escarmouches eurent lieu dejä au moment de
l'occupation des avant-postes et se renouvelerent pendant loute la
nuit, tantöt ici, tantöt lä. Elles etaient causees par les patrouilles
qu'envoyaient les avant-postes de Ia VIP division au-delä de la

Murg, et que ceux de la VP division envoyaient jusqu'ä la Murg.
Specialement pour Tetroite ligne d'avant-postes de Ia VP division,
la Situation n'etait pas tres agröable. Dans un rapport qu'il
envoya le lendemain matin ä deux heures, par un velocipediste, au
commandant de la division ä Aadorf, le commandant des avant-
postes exprima les craintes qu'il eprouvait d'elre attaque. Nous
donnons textuellement ici les principaux passages de ce rapport
interessant et qui caracterisait la Situation:

€ Sur Taile droite de nos positions, tout est en ordre; le ba-
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taillon 66, qui oecupe la section Wallenwyl-Bommershäusli
(1 km. Orient de Unter-Tuttwyl) ne voit pas trace d'ennemis.

> Sur Taile gauche, les avant-postes opposes ne sont söpares

que par des distances de 100 jusqu'ä 200 melres. Les cantonnements

et les posles de sürete de Tennemi s'avancent jusqu'ä la

rive gauche de la Murg pres de Wängi-Heiteischen-Matzingen.
Lors de l'occupation des postes, une vive fusillade a eclate sur
toute cette aile, a durö jusque pres de neuf heures et a necessite

l'action d'une compagnie du gros des avant-postes.
w J'ai reQU les Communications suivantes sur la dislocation de

Tennemi, Communications que je regarde comme certaines parce
qu'elles m'ont öte confirmees de divers cötes:

A Sirnach : le bataillon de carabiniers 7.

A WäDgi : artillerie, cavalerie, et les bataillons 75 et 76.
A Matzingen : artillerie et le bataillon 73.

A Stellfurt: le bataillon 74.

» L'ennemi a etabli jeudi et vendredi deux ponts ä colonnes
prös de la fabrique de Jacobslhal (ä mi-chemin entre Wängi et

Malzingen) et ä Alp. Nos patrouilles se sonl avancees jusqu'ä ces

ponts; elles ont constate que l'acces du pont pres de Ia fabrique
est tres difficile. Sitöt qu'il sera jour, la Situation de nos avant-
postes ne sera, semble-t-il, plus tenable. Ou nous devrons Ies

retirer sur toute la ligne, ou les renforcer considerablement sur
les points qu'il importe le plus de maintenir, afin de rejeter
vigoureusement en arriere les positions de Tennemi. Veuillez me
donner des ordres touchant ce que je dois faire ä cet ögard. »

Ce rapport signale le service de sürete de Tenoemi comme etant
execute pres de Wängi « avec beaucoup d'önergie et möme avec

un caractere offensif, » tandis que prös de Matzingen, il serait assez

facile de eulbuter les postes.
' Ensuite de derniers renseignements qu'il recut, le commandant

des avant-postes se decida, en möme temps qu'il expediait ce

rapport au colonel-divisionnaire, ä donner l'ordre au chef du
bataillon d'avant-postes 64, qui se trouvait en premiere ligne, de

eulbuter les avant-postes ennemis.
Mais avant de voir comment tut executee cette entreprise noc-

turne, suivons le velocipediste au quartier general de la VP
division.

Le message qu'il y portait de la part du commandant des

avant-postes donna du travail de nuit ä l'etat-major general, et

les plumes coururent vite sur le papier. A 3 h. 50 m., le division-
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naire envoya au commandant des avant-postes la reponse
suivante :

« Je vous aecuse reeeption de votre rapport de ce matin ä deux
heures et vous fais savoir que les bataillons de fusiliers 63 ä

Tuttwyl et 67 ä Wittenwyl-Weyern ont recu l'ordre de se mettre
sans bruit ä votre disposilion. De plus, le bataillon 68 ä Aadorf
ainsi que le regiment I d'artillerie se rendront au carrefour des

routes Aadorf-Tultwyl, Aadorf-Wängi et Dänikon Wängi. Le
colonel-brigadier Meister prendra le commandement du corps
d'avant-postes et des troupes ci-dessus indiquees. En cas d'attaque

de l'ennemi, il faut mainlenir ä lout prix les positions Unter-
Tuttwyl et Breitenloh-Witlenwyl. »

Cette reponse fut egalement confiöe ä un velocipedisle, lequel
la remit ä 4 h. 20 m. en mains du commandant des avant-
postes.

Le divisionnaire avait apres cela ä expedier aux commandants
des bataillons 63, 67 et 68 l'ordre special qui les concernait, et
ä faire venir le colonel-brigadier Meister de son quartier-general
ä Dänikon. Celui-ci arriva bienlöt ä Aadorf oü il regut l'ordre verbal
d'occuper immediatement les hauteurs de Tuttwyl et de tenir
Tennemi prös de Wäogi en echec.

Enfin de nouveaux ordres furent donnes aussi au commandant

du regiment de cavalerie. II lui avait dejä ete enjoint la

veille d'öclairer le 13 de bon matin dans la direction Munchwei-
len-Sirnach, Wängi et Matzingen, et de prendre ses dispositions
de maniere qu'ä 7 72 h. du matin, le divisionnaire puisse etre
renseigoö exaetement ä Aadorf sur les positions de Tennemi. Le
matin ä qualre heures. le divisionnaire lui ordonna verbalement
d'envoyer un detachement de dragons au commandant des avant-
postes, et de faire surveiller par un escadron tous les passages
qui de Test et du sud conduisent au Tuttwylerberg.

Le lieutenant-colonel Blumer, fit partir immediatement l'escadron

et le detachement de dragons comme il etait ordonne, et en
möme lemps il envoya trois patrouilles chaeune sous la conduite
d'un officier, avec charge de recueillir les renseignements
demandes pour 7 V2 h. par le divisionnaire.

L'attaque nocturne ä laquelle le commandant des avant-postes
s'attendait de la part de la VIP division n'eut pas lieu. Mais ä

quatrp heures du matin, le commandant du bataillon d'avant-
postes 64 alla attaquer Matzingen. II employa ä cette Operation
les compagnies une et deux de son balaillon ; la deuxieme avait
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jusque-lä veille en avantposte ä cheval sur le chemin Wilten-
wyl-Matzingen et la premiere formait un renfort d'avant-poste au
sud de Wittenwyl. La premiere compagnie en löte, le major
Geilinger s'avanga avec son demi-bataillon en silence et ä travers
Tobscurite sur Matzingen. II arriva sans ötre decouvert jusqu'aux
maisons voisines du pont de la Murg, c'est-ä-dire ä Teutree
occidentale de Malzingen. Lä se trouvait une section d'avant-poste;
celle ci fut surprise et röpandit Talarme dans la partie du village
la plus considörable, qui se trouve de l'autre cöte du pont. 11 s'y
öleva aussitöt une grande agitation; on y entendil des allees et
venues de soldats de toutes armes, ce qui engagea le commandant

de la troupe assaillanie ä lui interdire d'entrer dans le

village. Lorsque Tinfanterie ennemie se fut rassemblee, eile sortit
sous la conduite personnelle du colonel-brigadier commandant
de la XIIP brigade ; alors le major Geilinger se retira, considörant

le but de son entreprise comme atteint.
Au lever du jour, le colonel-brigadier Meisler, oecupait avec

le rögiment 21 d'infanterie. et le regiment I d'artillerie la colline
de Unter-Tullwyl du sommet de laquelle on a vue sur toute la
vallee de la Murg et au loin sur les terrains occupes par les
ennemis. Au pied du Tultwylerberg, du cötö nord, est situe le grand
village de Wängi, oü les avant-posles des deux partis avaient
bataille pendant toute la nuit et bataillaient encore.

Dejä avant huit heures, le feu de Tartillerie commenga sur
cette section de la ligne de la Murg, savoir du cöte de la VIP
division par le regiment I, qui avail pris posilion sur la hauteur de

Stegen (ä mi-chemin entre Wängi et Anetswyl), et du cöte de la
VP division par le regiment 1 poste sur la hauteur de Unter-
Tuttwyl. En möme temps, le commandant de la brigade en fit
descendre le bataillon 63 et Tenvoya contre Wängi. Les trois
balaillons du regiment d'avant postes elaient encore ä ce moment
dans leurs sections : le n° 64 pres de Wittenwyl, le n° 65 pres
de Breitenloh, et le n° 66 pres de Krillberg, ä un kilometre ä

Test de Ober-Tultwyl.
II est maintenant grand jour, et l'heure est arrivee oü, selon

les dispositions prises par le directeur des manoeuvres, la balaille
du jour doit normalement commencer.

Nous noussouvenons que, suivant ces dispositions, la VIT
division devait se relirer derriere la Murg, et que la VP devait

Tattaquer. Chacun des commandants de division avait dejä la veille
donnö ses ordres pour les premieres Operations de la journee.
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Nous commencons encore cette fois par la VIT division.
II ne serait pas possible de reprodnire l'ordre donne pour ce

jour-lä par son divisionnaire avec plus de brievete et d'elegance
qu'il ne l'avait lui-meme redige. N'ayant donc pu, malgre tous
nos efforts, parvenir ä Tabröger, nous le reproduiso'ns ci-apres
in-exleDSO.

« Affeltrangen, 12septembre 1887 au soir.

Aile droite: regiment d'infanterie25 (deux bataillons en position,

un en reserve).
Centre: regiment d'infanterie 26 (un balaillon en position,

deux bataillons en reserve).
Aile gauche : rögiment d'infanterie 27 (deux bataillons en

position, un bataillon en reserve).
Röserve gönörale : regiment d'infanterie 28.

1. La division a du se retirer aujourd'hui sur la rive droite de
la Murg et oecupe d'etroils cantonnements entre la Murg et la
Lauche. Des avant-postes sont sur la Murg, depuis Matzingen
jusqu'ä Sirnach.

2. L'armee de TEst reprendra demain l'offensive contre
Frauenfeld. La VIP division a l'ordre d'assurer le flanc droit de

Tarmee, et de prendre position entre la Lauche et la Vlurg.
3. La division ennemie qui nous est opposee aujourd'hui

oecupe Aadorf et le Tullwylerberg,
4. J'ai l'intention d'occuper les hauteurs qui s'etendent au

nord de Wängi des Ruggenbühl jusqu'ä Schönenberg-Rengetswyl
et d'augmenler la force de celte position par des travaux de
fortifications.

5. La posilion est divisee eo trois sections. La disposition ci-
dessus des troupes indique comment doit se faire l'occupation,
Aile droite : Ruggenbühl jusqu'ä Sonnenreich; centre : Sonnenhof
jusqu'ä Lachen; aile gauche : Lachen-Schönenberg-Rengetswyl.
Reserve generale pres d'Anetswyl.

6. Le bataillon de carabiniers 7 prendra position pres de Sedel

pour couvrir le flanc gauche.
7. La brigade VII d'artillerie choisira ses positions sur la hauteur

le long de l'ancienne roule Ste-Marguerite-Matzingen.
8. Le regimenl VII de cavalerie partira de bon matin pour

faire par Malzingen et par Sirnach le service d'eclaireur.
9. La division VII prend position pres de la route Betlwiesen-

Tägerschen.
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10. La colonne de vivres et de bagages s'arretera ä la route
Affeltrangen-Tobel.

H. Le train de combal se tient respectivement derriere ses

regiments.

12. Distribution des vivres des 9 heures du matin ä Lommis.
13. Je me tiendrai ä la bifurcation des routes pres de Neuhaus,

au nord-est de Wängi.
On ne peut pas nier que d'apres les rögles de la tactique et en

presence d'un adversaire d'egale force, cette disposition ne soit
trop etendue. De l'extreme aile droite au sud-est de Matzingen
jusqu'au centre derriere Wängi, le front mesure 2 V2 km.; de lä
jusqu'ä l'extröme aile gauche pres Schönenberg, de nouveau
2 7» km., et jusqu'ä Sedel encore un kilometre; ainsi en tout
5 7« km. Pour un effectif de 11 ä 12,000 hommes, cette ligne
ötait bien un peu trop mince, et toute la formation (pour chaeune
des trois sections nn regiment d'infanterie et un en reserve) etait

trop symetrique. On aurait pu faire graviter les forces ä disposition
autour d'un point prepondörant, par exemple au centre du front,
oü Ton aurait place derriere Wängi une brigade entiere d'infanterie

ou plus, et oü Ton aurait garde le gros de Tartillerie en

reserve, faisant seulement surveiller les ailes ä Matzingen et ä

Sedel-Münchweilen par la cavalerie et par de petits detachements

d'infanterie.
Avant de voir si Tennemi a su lirer avantage, et quel avantage,

de celte extension de front, trop grande selon nous, nous voulons
d'abord examiner comment ont ete executes, dans l'occupation
des positions indiquees, les points laisses par l'ordre de division
a l'initiative des chefs de la cavalerie et de Tartillerie. De cette

derniere, les regiments 1 et II se porterent pres de la reserve, ä

l'ouest d'Anetswyl, des deux cötes de la route de Wängi; le

regiment III vint se placer ä un kilometre ä Test de Matzingen,
derriere l'extreme aile droite, presque en face de Stettfurt. Du
rögiment de cavalerie, se detacherent ä 5 lk h. du matin plusieurs
patrouilles, commandees chaeune par un officier, pour aller
eclairer les routes tactiques les plus importantes. Le regiment
lui meme se trouva ä 6 7» heures au rendez-vous donne ä la
sortie occidentale de Stettfurt; de lä il se rendit immödiatement
jusqu'ä Malzingen, oü il apprit par ses eclaireurs que de Tinfanterie

ennemie se trouvait ä Hagenbuch, et que de Aawangen un
escadron de dragons ennemis s'avangait contre Matzingen.

Le commandant du regiment jugea prudent, avant de marcher
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dans un sens ou dans l'autre, de se faire rendre compte plus
complelement de la Situation, mais bientöt, comme nous le

verrons, il ful appele d'un autre cötö par le commandant de la
division.

Pendant la nuit, le balaillon du genie avait jetö pres d'Alp des

ponts sur la Murg, et etabli une position de retraite pres d'Anets-
wyl.

Sur toute la ligne de defense, Tinfanterie travailla avec activite
ä creuser des fosses de tirailleurs.

Passons maintenant ä la VP division. Elle n'avait regu de son
commandant, pour le matin du 13, qu'un ordre de rassemblement

suivant lequel le corps d'avant-postes devait pour le
moment garder ses positions, le regiment 21 d'infanterie, avec le

regimenl I d'artillerie, devaient, sous le commandement du
colonel-brigadier Meister, se rassembler ä 7 72 heures pres d'Ober-
Tultwyl, et toutes les aulres troupes recevaient pour la möme
heure rendez-vous ä Test de Aadorf.

Nous avons dejä mentionne que le colonel-brigadier Meister
etait ä ce moment dejä sur place et en action, tandis que le

rögiment d'avant-postes ötait encore dans ses sections.
C'est pourquoi nous nous occuperons maintenant du gros,

rassemble au rendez-vous, ä I'orient d'Aadorf.
A 8 7* heures, il s'y trouvait :

La XIP brigade d'infanterie;
Le balaillon 6 de carabiniers;
Les regiments d'artillerie II et III.
Le commandant de la VP division etait instruit d'une maniere

certaine de la presence ä et derriere Wängi de fortes troupes
ennemies, ainsi que la prösence pres de Malzingen de corps
cTinfanterie et d'artillerie. Ses renseignements concernant Taile gauche
ennemie, dans la direction de Ste-Marguerite, paraissent avoir
ete moins complets. En tout cas, il y a lieu d'admettre que s'il
avail eu connaissance de toute l'etendue des lignes ennemies, il
se serait decide, vu que le succes dans ce cas ötait certain, ä une
attaque sur le centre ennemi, pour le eulbuter, ou ä Tentoncer
et ä passer au travers. Mais d'apres les renseignements regus,
Wänyi pouvait lout aussi bien etre Taile gauche des posilions
ennemies, puisque de lä jusqu'ä Matzingen, elles s'etendaient sur
deux kilometres et demi, ce nui eüt öte bien assez pour toute
leur ligne. En consequence, le commandant de la VT division se

decida ä une attaque d'ensemble des positions ennemies, en la
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bornant du cöte de Wängi ä une demonstration, et en portant
l'effort principal contre les hauteurs au sud de Matzingen
(Kuggenbühl-Hinlerberg).

Sur laplace de rendez-vous ä Test de Aadorf, il donna verbalement

l'ordre suivant:
« Le gros marchera sous le commandement du colonel-brigadier

Gessner ; il est charge de l'execution de Tattaque principale,
celle conlre la position Ruggenbühl-Auli, soit Jacobsthal. A cet
effet, il doit s'avancer rapidemenl dans celle direction et operer
avec energie le passage de la Murg. C'est de lä que je me
propose de eulbuter Tennemi.

La XP brigade d'infanterie avec le regiment I d'artillerie ope-
reront, sous les ordres du colonel-brigadier Meisler, une demonstration

contre Wängi.
Le bataillon 6 de carabiniers ira rapidement en avant, comme

detachement de gauche, par Wittenwyl-Matzingen-Ruggenbühl,
et se tiendra en communication avec le gros (,X1P brigade
d'infanterie). »

Le gros se mil en marche ä 8 Vi heures, s'avangant ä travers
la foröt du cöle de Wittenwyl. Au sud de ce village, c'est-ä-dire
entre Wittenwyl et Scheuer, les deux regimenls d'artillerie
prirent position et entrerent en lutte, ä pres de trois kilometres de

distance, avec les deux regiments d'artillerie de la VIP division
postes ä Test d'Anetschwyl. La XIP brigade d'infanterie, bien

massee, passa devant Wittenwyl en se derobant ä la vue de
l'ennemi äla faveur des forels et des ondulations du terrain.

Pendant ce lemps avait lieu, bien ä propos. la demonstration
du corps du colonel-brigadier Meister conlre Wängi.

Le bataillon 63, vigoureusement soutenu par le feu de Tartillerie,

s'empara du village et repoussa en arriere vers les
hauleurs le balaillon 78 qui Toccupait. Mais survint de Test le

bataillon 81 avec Taide duquel le 78 reprend l'offensive; le

bataillon 63 est force de rentrer dans le village oü il est accueilli

par le 61, arrive dans l'intervalle. Ces deux bataillons evacuent

Wängi, qui ainsi rentre en possession du 78.
Alors le colonel-brigadier Meisler reunit aux bataillons 61 et

63 le 62'(du regiment 21) et le balaillon d'avant-postes 65, et

avec ces quatre bataillons, il renouvelle Tattaque sur Wängi. De

nouveau ce village est perdu pour la VIP division, et les bataillons

de la VP commencent ä gravir la pente opposee du cöte

d'Anetswyl. Mais la VIT division envoie aux siens de lous cölös
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des renforts; sa reserve generale se met aussi en marche d'Anets-
wyl et möme son rögiment de cavalerie accourt des hauteurs de

Matzingen, ensorte que le colonel-brigadier Meister doit une
seconde fois evacuer Wängi. Tobtefois, par ces deux energiques
reprises, le but de la demonstration etait atteint autant qu'il pouvait
l'etre.

Ensuite de ces faits, le commandant de la VIP division donna
ordre aux corps qui formaient son aile gauche, savoir le regiment
27 et le balaillon 7 de carabiniers de se rapprocher du centre et
de se posler pres d'Anetswyl.

Nous allons maintenant considerer Tattaque principale. pour
laquelle la XIP brigade d'infanterie, le bataillon 6 de carabiniers
et les regimenls d'artillerie II et III ölaient rassembles depuis 9
heures pres de Wittenwyl.

Avant de commencer l'altaque decisive sur Taile droite de

Tennemi, pres de Ruggenbühl, le divisionnaire, sachant que le

colonel-brigadier Meister soutenait ä ce moment-lä un violent
combat contre le cenlre de la VIT divisioo lui envoya du renfort,
savoir la batterie 35 et le bataillon d'avant-postes 64, lesquels se

mirent immedialementen route du cöte d'Unter-Tuttwyl.En möme

temps que ces deux corps, le colonel-brigadier Meister vit venir ä

lui l'extröme droite de la division, formee du bataillon 66, et il se

lrouva ainsi, apres sa seconde attaque sur Wängi, ä la töte de sa

brigade tout entiere et il avait de plus trois batteries, ensorte que
moins un balaillon, il disposait d'aulant de forces que le

divisionnaire lui-möme. Par cet affaibiissement des forces destinees
ä Tattaque principale, ce dernier avait diminue d'autanl ses

chances de succes, comme aussi le commandant de l'autre moitie
de la division devait ötre tente de sortir de son röle purement
demonstratio et d'agir d'une maniere effeetive parallölement ä la
colonne de gauche. De ce moment, la VT division marchait en
deux colonnes d'attaque söparöes par un espace considerable,
conlre un adversaire concentre, lui laissant ainsi le choix de se

jeter sur l'une ou sur l'autre.
La colonne de gauche de la VT division (brigade Gessner)

marcha de Wittenwyl en trois echelons contre la ligne de la Murg
s'etendant des Malzingen jusqu'ä Auli (soit Jacobsthal), aecompagnee

sur son flanc gauche par le regiment VI de cavalerie, et

protegöe sur ses derrieres par les batteries 33, 34 et 36.
Dans le premier echelon se trouvaient le balaillon 6 de

carabiniers el les bataillons de fusiliers 67 et 68; dans le second, les
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bataillons 69 el 70, et dans le troisieme, les bataillons 71 et 72.

Lorsque le premier echelon döboucha de la foret, il apergut sur
la hauteur bordant la rive opposee de la Murg Tinfanterie
ennemie, qui avait fortifie cette position par des fosses de lirailleurs.

C'ötaient les bataillons 73, 74 et 75 formant le regiment 25

d'infanterie; ils lenaient d'en haut et ä courte distance la vallee
de la Murg sous leur feu. Neanmoins le bataillon de carabiniers
va sur la gauche effectuer pres de Matzingen le passage de la

riviere, le bataillon 68 en fait autant sur la droite pres d'Auli,
et le bataillon 67 passe ä Alp, c'est-ä-dire au milieu, la Murg dont
los eaux etaient alors tres basses. Arrivös de l'aulre cöte, on profite

de ce que Ton est ä couvert dans un escarpement de la rive
pour se remettre en ordre; une partie de ce premier echelon,
qui ne peut trouver aucun abri, gravit la pente trös raide, en

partie boisöe, qui est devant eile. Bientöt apres, le deuxieme
echelon passe la Murg ä son tour, puis un peu apres aussi le
troisieme echelon. Alors le divisionnaire donne le signal de

Tattaque generale.
Pendant ce temps, le commandant de la VIP division n'etait

pas restö inactif. Au regiment 25 deja en position, il avail adjoint
successivement sur cetle aile le regiment 28, puis le regiment III
d'artillerie et le regimenl VII de cavalerie, ensorte que bien que
les' troupes de la VT division fussent parvenues sur la hauteur
bordant la rive droite de la Murg et que les juges de camp leur
reconnussent la possession du terrain conquis, elles ne pouvaient
avancer davantage, ayant devant elles les forces equivalentes sinon
superieures de la VIP division.

Le directeur des manoeuvres mit alors fin ä la lutle par [e
Signal .- «cessez les feux. »

Justement ä ce moment, le colonel-brigadier Meister conduisait

sa brigade ä une nouvelle attaque contre Wängi, laquelle
egalement ne vinl pas ä execution.

Dans la crilique qui suivit, le directeur des manceuvres dt^ara
que Tattaque de la VP division n'avait pas entierement reussi, et

il renvoya cette division derriere la Lutzelmurg.

Le combat du 14 septembre pres de Hagenbuch.

Apres le combat du 13 septembre, le directeur des manoe'ivres
avait ordonne que la VT division prendrait ses cantonnements
derriere la ligne Elgg-Hagenbuch, et la VIT les siens derriere
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la ligne Eschlikoa-Tuttwyl-Witlenwyl-Matzingen-Thundorf. Les
divisionnaires avaient la lalitude de remplacer, s'ils le jugeaient ä

propos, les cantonnements par le bivouac. C'esl ce que fit le
commandant de la VP division, par la raison que le distriel qui
lui ötait assigne pour ses cantonnements ne contient que de petits
villages, en petit nombre, et eloignes les uns des autres. II choisit
pour l'emplacement du bivouac le fond de la vallee de Hagenbuch,

lequel se trouve au nord de la colline de Burg, et au sud
des pentes du Schneitberg ; ä l'ouest, il est borne par une suite
de collines basses. Du haut des sommets du Burg et du Schneitberg,

on voit ä I'orient la vallöe de la Lutzelmurg, couverte de

forels et de taillis. On a egalement sous les yeux le haut et large
dos de la montagne au pied de laquelle est cache, dans la vallee
de la Murg, le village de Malzingen.

Le balaillon 6 de carabiniers fut placö en avant-poste vers
Hagstall et Burg jusqu'ä la Lutzelmurg pour garder le bivouac.
Lanuit ötait sombre; et vers le matin le thermometre descendit
jusqu'ä 3 degrös. De temps en temps, il tombait de faibles averses
de pluie. On ne manquait pas de bois pour faire les feux, mais
on n'avait que peu de paille. II y avait bien sur place quelques
chariots avec des tentes, mais on en fit peu d'usage. Heureusement,

chaque homme ötail pourvu d'une couverture.
La VIP division, ayant dans son district de nombreux villages,

cantonna, savoir, une brigade ä Matzingen, une autre ä Wängi, et
les autres iroupes autour de Lommis. Sa ligne d'avant-postes
s'etendait des Eschlikon par Tutlwyl-Wittenwyl et Matzingen
jusqu'ä Thundorf.

En ce qui concerne la VP division, la donnee strategique du
directeur des manceuvres, pour le 14 septembre, reposait sur la

supposition que le 13 Tarmee de l'ouest avait ete repoussee
derriere la Murg inferieure (au-dessous de Frauenfeld).

Le commandant de cette armee öcrivait de son grand quartier
general supposö ä Andelfingen :

« Je chercherai ä me maintenir sur la ligne de la Murg. La
VP division occupera le plateau de Hagenbuch et soutiendra les

attaques de Tennemi. La position devra etre prise ä 7 72 heures
du matin. »

Ainsi donc, le commandant de la VP division avait ä prendre
le 14 au matin une position defensive dans le voisinage de son
bivouac. En consequence il donna le 13 au soir l'ordre suivant:
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1. Apres le combat d'aujourd'hui, nous avons du nous retirer
derriere la Lutzelmurg.

2. La division bivouaque pres de Hagenbucb.
3. Nos avant-postes sont places prös de Sonnenhof-Egghof-Aa-

wangen-Friedthal-Huzenwyl-Ristenbühl-Moos.
La division a l'ordre d'occuper le plateau de Hagenbuch et de

tenir ferme contre Tattaque de Tennemi.

a) La brigade XI d'infanterie (moins les bataillons 63 et 66)
avec ses pionniers et le regiment I d'artillerie occupera le cöte
droit de la position du Schneitberg jusqu'ä Hagenbuch. Commandant

de la section ä droite : colonel-brigadier Meister.

b) La brigade XII d'infanterie (moins les bataillons 69 et 72)
avec tousles pionniers et le regiment III d'artillerie, occupera le
cöte gauche de la position de Hagenbuch jusqu'ä Burg. Commandant

de la seclion ä gauche : colonel-brigadier Gessner.

c) Les bataillons 63, 66, 69, 72, avec le bataillon de carabiniers
et le regiment II d'artillerie formeront la reserve generale sous le
commandement du colonel-brigadier Bluntschli. — Les ambulances

se joindront ä la reserve. Position : derriere Hagenbuch.
4. Les deux sections se fortifieront par des fosses de tirailleurs,

des retranchements et des embrasures d'artillerie, de fagon ä pouvoir

opposer la plus opiniätre resistance.
5. La cavalerie recevra un ordre spöcial pour le service d'e-

claireur par ses patrouilles. Le regiment prendra position
derriere Ettenbühl, c'est-ä-dire pres de la Station d'EIgg.

6. La brigade XI d'infanterie fera descendre une compagnie
vers Birmenstall avec Charge de surveiller la montee du Schneitberg.

7. Toute la munition qui se trouve encore dans les caissons

sera distribuee aux troupes.
8. Les trains de guerre attaches aux brigades d'infanlerie, ainsi

que les voitures de materiel de pionniers et les batteries de

reserve seront ranges derriere Kreuzbühl (ä Test d'Ober-Schneit.)
Les chars de bagages et d'approvisionnement se rassembleront
vers 7 heures sur la route pres d'Ober-Schneit.

9. A 7 1/2 heures, toutes les troupes devront se trouver sur les

positions qui leur sont indiquees.
10. La distribution des vivres aura lieu des 8 heures ä la sortie

occidentale de Bertschikon. La colonne attendra lä des ordres
uiterieurs.
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11. Des avant-postes, le bataillon de carabiniers se retirera sur
la posilion en combattant, et se reunira ä la reserve.

12. Des 7 1/2 heures, je me trouverai sur la colline au sud
d'Oberdorf.

II ressort de cet ordre que le commandant de la VP division
veut faire occuper le lendemain matin, chacun par une brigade
d'infanlerie de 4 bataillons et un regiment d'artillerie, les deux
bastions naturels, savoir le Burg et le Schneitberg qui s'elevent
Tun au nord, l'aulre au sud de la vallee de Hagenbuch, et en
möme temps, placer au centre de sa position de defense une
reserve de möme force, puis faire fortifier ces trois pusitions. Les
deux bastions ont une grande force tactique, aussi bien sur le
front que sur les flancs. Mais la defense serait dans des conditions

moins favorables si Tun de ces points d'appui devait etre
abandonnö, car alors la ligne de fronl serait reculeeet formerait
un angle allant du bastion encore intact ä la position de la

reserve, et cette position oecupant le fond de la vallöe serait dominee

par le bastion abandonnö. II en rösulterait que le combat
decisif devrait etre livre sur celle des deux collines contre laquelle
se serait portee Tattaque principale de i'ennemi, el que Ia reserve
postee derriere Hagenbuch devrait ötre conduite sur fe point
attaque, soit comme renfort, soit comme principal soutien de la
rösistance.

Le commandant de la VIP division ävälf regu1 du directeur des

manceuvres, pour le 14, l'ordre < d^attaquer et de repousser la
division de l'Ouest retiree derriere Ia Lutzelmurg. »

Le commandant de la divfeiea avait d'abord Tinlention de

diriger son attaque sur le S^ftöeltberg, mais ayant regu, le 13 ä 7 h.
du soir, du grand qoäPtiöf gönöral figure, l'ordre de se rappro-
cher du gros de* Wraöe, tt rassembla le 14 au matin sa division

pres de MatziüggOv La, il distribua verbalement ses ordres pour
la marche en avant contre Ies positions ennemies pres de Hagenbuch.

II choisit pour cela la roule qui va de Matzingen ä Hagenbuch

pätf ftistenbühl, route qui le conduisait directement sur la

collintf da Burg. La distance de Matzingen jusqu'ä Burg etant
seulenient de 2 1/2 km., il n'y avait pas lieu d'elablir proprement

un ordre de marche, mais plulöt d'ordonner, pour etre
öXecotee des le rendez-vous de la division, une formation de

combat contre Taile gauche ennemie, sur le Burg. Toute la division

fut avec raison employee ä cet effet. Le divisionnaire deta-
cha seulement, avec Charge d'executer du cöte d'Aawangen une
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atlaque demonstrative, et en meme temps pour couvrir son flanc
gauche, le bataillon de carabiniers avec un peloton de cavalerie
ei de Tartillerie.

L'attaque de la division contre Burg commenga sous la protection

du feu des IP et IIP regiments d'artillerie qui, postes sur la
rive droite de la Murg, au nord de Matzingen, tiraient de loin
sur la garnison du Burg, qu'ils voyaient parfaitement. Le rögi-
III-VI qui s'y trouvait ne tarda pas ä accepter le combat. Pendant
ce lemps, le regiment 28 (de laXIV brigade), avec le regiment I
d'artillerie, comrne avant-garde, se deployerent du cöte de
Ristenbühl pour entrer en lutte.

Du haut de la colline du Burg, Tattaque leur envoya des salves
de feu d'infanterie. Bientöt, derriere le regiment 28 et ä gauche
vint se placer le regiment 27, appartenant ä la meme brigade,
ensorte que le commandant de la XIV0 brigade d'infanterie eul
ses 6 batteries pour marcher ä Tattaque du Burg. Pendant ce

temps, la X1IP brigade d'infanterie passait le pont sur la Murg
pres de Matzingen, et vint se ranger derriere le regiment 27 et ä.

couvert.
Le bataillon 6 de carabiniers, qui avait öle place en cordon

d'observation et de sürete en avant du deploiement de la VP
division se retira en combattant. Le combat fut surtout violent dans
les forels le long de la Lutzelmurg, pres d'Aawangen, oü le
bataillon 6 eut affaire avec le bataillon 7. Une partie de ce dernier
penetra jusqu'ä Taile droite de la VP division au Schneitberg,
mais eile tut regue par deux bataillons de la brigade Meister, qui
la repoussörenl dans les bois de la Lutzelmurg.

Le combal devenait toujours plus vif autour du Burg. La Situation

ötait encore loin de se decider lorsque le commandant de la
VI* division retira de lä les 4 bataillons de la brigade XII, ainsi

que ia batterie 35 pour les joindre ä sa reserve derriere Hagenbuch,

quant ä la batlerie 36, il Tenvoya rejoindre sur le Schneitberg

la brigade XL Puis il adjoignit ä celle-ci les deux bataillons
que, par un ordre pröcödent, il venait d'ajouter ä la reserve.

Apres la perte du Burg, qui eut lieu vers 9 1/2 heures, nous
voyons la VP division prendre une nouvelle position d'environ
i 1/2 km., faisant front contre le nord-est, sur laquelle eile etait
partagee en deux moities egales, savoir l'une, formant Taile droite,
qui comprenait la brigade XI avec les balteries 31, 32, 36, et
oecupait les pentes nord-est du Schneitberg, et Tauire formant Taile
gauche, comprenant la brigade XU, les batteries 33, 34 et 35, et



REVUE MITITAIRE SUISSE 549

le bataillon de carabiniers, oecupait le terrain ondulö qui s'etend

entre Hagenbuch el Bewangen. Ces deux moities de la division
etaient separees par Tenfoncement marecageux qui se trouve au
sud de la route Hagenbuch-Ober-Scbneil.

Pendant ce temps, le VIP division avait pris possession du
Burg et lä, le regimenl III d'artillerie se preparait ä continuer le

-combat. La VIP division s'avance avec impetuosilö. Elle a ä sa

droite le regiment 25 d'infanterie le long du pied nord de la colline

du Burg. Au sud de cette colline marche le regiment 28, ä la
gauche duquel le rögiment 27 s'avance ä cheval sur le route
Häusli-Hagenbuch. A son exiröme gauche se trouve le regiment
26 avec le bataillon de carabiniers, sur le terrain en plaine qui
s'ölend au sud de Hagenbuch, contre le Schneitberg. Ce mouvement

en avant est vig'oureusement soutenu par Tartillerie du IIP
rögiment qui tonne du haut du Burg, par celle du regiment II,
poste au sud de cette colline, et vers la fin du combat encore par
l'artillerie du regiment I poste pres de Häusli. La VP division y
röpondait sur toule sa ligne par un ,feu Ires vif, et le divisionnaire

se preparait ä lancer Tinfanterie de son aile gauche contre
un corps d'ennemis qui debouchait de Hagenbuch, lorsque le
directeur des manceuvres fit donner le signal : « Cessez les feux. »

Nous avons seulement quelques mots ä ajouter concernant
l'activite de la cavalerie.

Le regiment de cavalerie 7 se trouva ä 6 1/4 heures du matin
au rendez-vous pres de Wittenwyl. Son commandanl s'etait donne

pour täche de la journee « de harceler la division ennemie sur
ses flancs et sur ses derrieres, de couper autant que possible ses

Communications, de chercher les occasions de^mettre en döroute,
par des altaques ä Timprovisle, des detachements de Tennemi ou
meme si possible sa reserve gönörale; c'est-ä-dire en somme

•d'empöcher que ces dötachements ou cette röserve ne puissent
¦remplir la mission qui leur ötait assignee dans le plan du
commandant en chef de leur division. » — La vue des feux de

•bivouacs de la VP division, qu'on dislinguait pendant la nuit Ires
bien de Wängi, et qui faisaient prösumer que de bivouac ötait
etabli pres de Hagenbuch, cetle vue, disons-nous, fut ce qui ins-

jpirala sus-dite rösolution au;colonel du regiment 7 de cavalerie.
.De Wittenwyl, le regiment, assure de la route ä suivre, trotta
rapidement en passant par Aadorf jusqu'au delä de Hagslall; lä on
lui annonga des patrouilles de cavalerie ennemie arrivant depuis
-Schneit.

36
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L'escadron 20 les repoussa en arriere, puis se mit pres d'Unter-
Schneit en position de combat ä pied afin d'eloigner les autres
patrouilles qui pourraient survenir, ou eventuellement pour
empöcher qu'un corps de cavalerie ennemie ne vint ä deboucher
de ce cötö. Pendant ce temps, les deux autres escadrons, sous la
conduite personnelle du chef du regiment, se rendaientä Schneitberg,

oü ils arriverent ä 7 h. 15 m., apres une marche tres
penible. De cet endroit eleve, on voyait en bas dans la vallee une
partie de la division ennemie. Du train appartenant ä cette
division, qui retournait de Schneitberg ä OberSchneit, fut enleve

apres une vive fusillade. Mais l'escadron, qui avait fait cette
Operation etait ä peine remonte ä cheval lorsqu'un bataillon ennemi
deboucha de Schneitberg, le repoussa et le mit hors de combat.
L'escadron intact etait ä couvert. L'escadron 20 vers Unter-Schneit
ne pouvant non plus aller plus loin, le commandanl rassembla le

regiment et le conduisit par Elgg conlre Hagenbuch. Dans cette
marche, il reussit ä surprendre un bataillon ennemi qui s'avan-
cait sons la formation en echelons, et cette attaque eut un tel

succes que le directeur des manceuvres declara que le regiment
de cavalerie avait passe sur le corps du bataillon.

be commandant du regiment 6 de cavalerie envoya ä 4 h. 30
m. du matin six patrouilles conduites chaeune par un officier et
ä 6 heures se mit en route avec son regiment pour Bewangen.
II avait regu du commaudant de la division l'ordre verbal * de

fooiller avec soin les hauteurs ä l'ouest de Hagenbuch, et de prendre

une position de laquelle il püt proteger le flanc droit et la

reserve de la division contre des entreprises de Tennemi. » Le
commandant du regiment ne trouva pas d'autre position que la
hauteur entre Hagenbuch-Bewangen et Ober-Schneit qui püt ötre
utilisee par de la cavalerie. II ecrit ä ce sujet: « On dominait de
lä complelement tous les chemins d'acces tant ä notrp reserve
qu'ä notre dos et ä nos flancs. Tout corps de cavalerie qui
aurait tente une attaque aurait ete jete par nous dans le marais ä

droite ou rejete de cöte sur la gauches Aussi la cavalerie ennemie
n'osa-t-elle rien entreprendre. Elle s'efforga seulement de nous
attirer hors de notre excellente position et tira sur nous depuis
Schneitberg, c'est-ä-dire ä environ 1200 m. Nous eümes seulement
ä repousser pres d'Ober-Schneit, mais sans en venir ä nn combat,
l'escadron 21 qui harcelaitnos trains et notre artillerie de reserve.

L'escadron 17 essaya au dernier moment une attaque de flanc
contre un bataillon d'infanterie venant de Gerlikon, mais ce der-
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nier, s'apercevant ä temps de la Situation, fit volte-face dans le
defile et se retira. Lesescadrons 16 et 18 se lenaient pröts ä charger
Tinfanterie ennemie si eile reussissait ä gravir la hauteur ä l'ouest
de Hagenbuch, et ä la pröcipiter de nouveau de cette hauteur. »

C'est par lä que nous terminons notre rapporl sur le rassemblement

de troupes de celte annöe. Comme dans les precedents
rassemblements, ies troupes et leurs chefs ont montre la meilleure
volonte ä faire le mieux possible, et on a de nouveau constate
des progres röjouissants, mais loutefois, il reste beaucoup ä faire.

L'inspection eut lieu le lendemain, 15 septembre, sur la plaine
de Aadorf par un magnifique temps d'automne et en prösence
d'un tres nombreux public.

Dans un prochain numero nous presenterons quelques
observations ä l'occasion de ce rassemblement de troupes.

Visite sanilaire des reerues en 1886.

(Suite et fin.)
Des causes d'incapacitö d'apres les professions.

En restreignant, cette fois encore, nos calculs aux professions qui
ont fourni, pendant les trois dernieres annees, plus de 200 recrues
ayant fait Tobjet d'une decision definitive, nous avons etabli le
classement suivant:

Sur 100 recrues soumises ä une decision definitive, ont ete döclarees

impropres au service: >

Moyenne pour toutes les professions : 38.

Voituriers 23 Commergants, commis, etc. 36
Bouchers .25 Jardiniers 37
Fondeurs 26 Peintres 37
Charpentiers 27 Selliers 37
Macons 28
Mecaniciens 28
Tailleurs de pierre. 29
Serruriers 29
Marechaux .30
Ferblantiers 31
Ouvr. et emp. de ch. de fer. 31
Etudiants 31
Boulangers 32
Barbiers 32
Couvreurs 32
Meuniers 33
Menuisiers 33
Instituteurs 33
Charrons 34
Horlogers 35

Tonneliers i 37
Ouvriers et employes des

postes et telegraphes 37
Aubergistes, summeliers 38
Confiseurs 39
Tuiliers et chaufourniers 39
Agriculteurs 40
Imprimeurs .40
Brodeurs 41
Teinturiers .41
Cordonniers. 43
Relieurs 40
Fileurs, tisserands, etc. .49
Ouv. de fabriq., s. a. desig. '52
Tailleurs 58
Sans profession indiquee 59
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